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Gouuerneur 1'auoit donne pour en tirer luflice. Ce
pauure homme dans 1*effort de ces tourmens s'e"cria
plufieurs fois lefts, lefts, il ne donna aucune iniure
a ceux qui le tourmetoient. C'eft la couftume de ces
miferables nations de faire chanter les prifonniers
dans leurs fupplices: celuy-cy n'vfa d'aucune bra-
uade n'y d'aucune menace; il ne dit que ce peu de
mots dans fa chanfon, Antai'ok c'eft le nom en
Sauuage du Francois qui le prit, Antai'ok eft caufe
que ie vay au Ciel, i'en fuis bien ayfe.

Or deuant que cette vidtime fut conduite au facri-
fice, on 1'interrogea fur diuers points, dont voicy fes
refponfes. Le Pere [256] Ifaac logues dit-il, n'a point
efte" tue par le comun confentement des trois bour-
gades Hiroquoifes, il n'a point efte battu ny def-
pouille, mais limplement affomm6, ie diray en paffant
fur ce"t article, que nous adiouftons plus de Foy aux
lettres enuoyees par les Hollandois, qu'aux paroles
de ce prifonnier, pour ce qu'on a de grandes con-
iedtures que c'eft luy mefine qui a tue le Peref

d'autant qu'vn Huron qui s'eft fauu6 de ce pai's la,
1'ayant veu entre les mains des Frangois luy dit,
Camarade que peux tu attendre de ceux qui font
pris, ayant mal'heureufemet affomm6 vne perfonne
qu'ils aimoient? de plus Vinterprete luy demandant,
comme s'appelloit celuy qui auoit maffacre le compa-
gnon du Pere, il le nomma fans delay, mais quand
on luy demanda le nom de celuy qui auoit ofte" la
vie au Pere, il baiffa la tefte fans rien dire. On le
preffa deux iours durant fans qu'il ouurit la bouche,
enfin il profera le nom d'vn Hiroquois. II adioufta
que cette bonne femme, que le Pere Ifaac logues
appelloit fa tante, & de laquelle il auoit receu


